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Chers frères et sœurs, 
 
Au long du carême, la Parole de Dieu nous a plusieurs fois donné l’occasion de réfléchir au 
mystère du mal et de la souffrance, qui fait obstacle à l’épanouissement de la vie et au bonheur. A 
certains moments, l’humanité semble être tombée bien bas... Si bien qu’on peut imaginer que de 
là-haut, le Seigneur a dû en avoir le vertige. Alors il est descendu, il est venu jusqu’ici et même 
jusque tout en bas. Et nous voici au grand rendez-vous de la Passion du Christ, que les lectures 
de ce dimanche nous invitent à méditer. 
 
Je voudrais seulement extraire quelques phrases des textes d’Isaïe, de la Passion et enfin de 
l’épître aux Philippiens, pour y trouver un des enseignements de ce moment si essentiel du 
chemin du Christ. En Isaïe, le Serviteur souffrant dit vouloir "soutenir celui qui est épuisé"; pour 
cela, il n’a pas "caché sa face devant les outrages". Certain que le Seigneur vient à son secours, il 
peut dire "je sais que je ne serai pas confondu". Nous voici en présence d’un être qui, au cœur de 
la souffrance, est habité par une immense force intérieure reçue de Dieu, qui le fait rester 
pacifique et le rend solidaire des autres souffrants. 
 
Reprenons maintenant quelques phrases du récit de la Passion. "Ceci est mon corps donné pour 
vous." "Le Fils de l’homme sera assis à la droite de la puissance de Dieu." "Ne pleurez pas sur 
moi." "Pardonne-leur, ils ne savent pas ce qu’ils font." "Aujourd’hui avec moi tu seras dans le 
Paradis." "Père, entre tes mains, je remets mon Esprit." Alors que Jésus est trahi, malmené, 
torturé, condamné et tué, il est frappant de voir à quel point, au fil du récit, il apparaît comme 
restant le maître des événements et accomplissant une mission. 
 
 
 



 

 

Et l’épître aux Philippiens souligne tout cela en le reformulant: Jésus est descendu de son statut 
divin, il a rejoint l’humanité jusque dans sa mort. C’est pourquoi, à cause de cette solidarité, Dieu 
l’a glorifié. 
 
Ainsi donc, Jésus n’est pas seulement venu apporter un enseignement et faire du bien aux gens. 
Sa Passion fait véritablement partie de sa mission, elle en est même le sommet. Plus elle se 
déroule, plus il approche de ce qu’il veut, de ce pour quoi il est là. En elle s’accomplit un 
événement unique dans l’histoire: Dieu descend jusqu’au plus bas de l’expérience humaine. Grâce 
à la souffrance et à la mort de Jésus, le lieu de l’horreur se trouve habité par l’amour. L’absurdité a 
fait place à la solidarité. La prison de la mort est devenue chemin vers la vie. Ainsi désormais, 
aucunes ténèbres ne seront jamais assez sombres pour empêcher la présence du Christ d’y briller. 
Aucune violence, aucune mort ne seront jamais assez grandes pour empêcher l’Amour du Christ 
d’y ranimer la flamme de la Vie. Bientôt, nous serons à Pâques. Et nous nous retrouverons dans 
la joie de la Résurrection pour célébrer rien moins que la gloire de Dieu, le salut du monde! 
Amen. 
 

Abbé Eric Mattheeuws 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Si vous souhaitez nous aider, vous pouvez verser vos dons à: 
" Messes Radio": Compte n° BE54 7320 1579 6297 – BIC CREGBEBB 

Nous vous remercions, par avance, de votre générosité. 


